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1741 August 15 . , [Abtei ] Wettingen
SCHREIBEN VON [KONVENTUAL] GEROLD BRANDENBERG AN [BEAT] FIDEL

ZURLAUBEN"DE THURN ET GESTELLENBOURG, LIEUTENANT AUX
GARDES SUISSES ", ZUG

"Je reçois tant de satisfaction de l ' honneur de votre connoissançe et de l ' ami¬

tié que vous m ' avez témoignée , que je m ' en croirois indigne , si je n ’y repon-

drois par toutes sortes des soins et d ' empressemens a vous donner de marques

et des assurances de la mienne . Le Commerce des lettres que vous plût de m ’off¬

rir , me charme autant plus , que je l ' ay souhaité déjà il y a long temps , tant

pour satisfaire a ma curiosité extraordinaire , tant pour en tirer un profit

a l ' egard du françois même, ou quoy que j ' aye quêques lumières il y en a en¬

cor pourtant baucoup qui me sont cachés et ainsi vous excuserez selon votre

discrétion les fautes entremêlés parmi mes lettres , vous me ditez de marquer

la matière qui sera le sujet <de nos lettres , . . . vous en scavez bien plus que

moy . pour moy cependant , puisque je suis extrêmement Courieux j ’aime les Nou¬

velles de toute l ’Europe et spécialement dans les troubles d ' aujourd ’huy,

C ' est pourquoy je paye deux fois la semaine la Gazette de Schaffouzen , mais

puisqu ’elle est ordinairement remplie des mensonges énormes , vous m’en sçau-

riez peutêtre donner quéque fois une information plus seure . je vous envoyé

pour cette fois cy les reflexions sur la Conduite du . Card : [André - Hercule]

Fleury [franz . Minister ] , dont vous sçauriez peut - être mieux faire le

detail que ce chien d ’herétique ^, qui ne scait pas louer l ' un sans blâmer

l ' autre , et je ne veux pas croire que les services de ces grands Ministres

[Jules ] M a z a r i n et [Armand - Jean du Plessis , Duc de ] Riche lieu

et même les entreprises du Louis  quatorze furent aussi inutiles au Fran¬

ce qu ' il les dépeint , quoy qu ' il en soit vous en scaurez mieux juger que moy.

. . . je vous prie d ' etre persuadé de la resolution que j ' ay prise d ' etre tou¬

te ma vie . . .

PS . a Monsieur le Chevalier [Beat  Jakob Anton]  Zourlouben [den

geistlichen Vater Brandenbergs ] mes humbles respets . Le P : Secrétaire [Martin

Baumgartne  r ] , L ' ancien Confesseur de Deniken [Konrad M e t z g e r,



diesen dürfte Zurtauben bei einem seiner Besuche der dortigen Aebtissin M a-

r i a Euphemia  Zurlauben [gest . 1737 ] bzw . seiner Schwester M a-

r i a Euphemia Christina Helena  Zurlauben kennengelemt

haben ; 1741 amtete Metzger übrigens als Kleinkellner der Abtei Wettingen ] et

le P : François Dorer devenu Curé a Wettingen la semaine passée vous sa¬
luent de bon Coeur " .

1 ) Damit könnte vermutlich François - Marie Arouet , dit Vol taire, ge¬
meint sein.

Original , Siegel zerstört. AH 84 , 220 - 221
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